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• L’Homme à la caméra : un documentaire expérimental du réalisateur russe 

Dziga Vertov (1929), un magnifique hymne à la vie, iconoclaste et vertigineux, 

choisi par l'Education Nationale pour les dispositifs Collèges au cinéma, lycéens et 

apprentis au cinéma et pour le bac option Cinéma et Audiovisuel en 2010, 2011 et 

2012.  

 

•  Une musique festive, “rurale” et inventive du compositeur Gilles 

Tinayre (2009) pour un ciné-spectacle inédit alliant projection (1h10) 

et interprétation en live. 

 

 

•  Une fanfare des Balkans (Ziveli Orkestar), un chœur 

mixte et un chœur d’enfants sur scène, dans une écriture 

parfaitement synchrone à l’image. 

 

 

 

•  Une formule “participative” ouverte 

à tous les ensembles choraux, scolaires 

et amateurs comme professionnels, leur 

permettant de vivre l’expérience passion-

nante d’un ciné-spectacle, encadrés par une équipe de professionnels.  
 

 

•  Un atelier pédagogique fondé sur les rapports entre 

musique et image, avec le film pour toile de fond, modulable 

selon la typologie des participants. 
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En 1928, le cinéaste russe Dziga Vertov témoigne, avec 
son film L’homme à la caméra, d’une incroyable 
preuve de créativité et de modernisme dans 
l’accomplissement d’un art encore trop confiné dans les 
poncifs du récit traditionnel. 
 
En 2010, qui sera l’année officielle France-Russie, 
L’homme à la caméra revient en lumière. Ce film-
manifeste emblématique du Ciné-Oeil est notamment 

mis au programme du bac option cinéma et audiovisuel, des dispositifs Collèges 
au cinéma  et Lycéens et apprentis au cinéma, et ce pour trois ans. 
 
Gilles Tinayre, compositeur-arrangeur de musiques de films et de comédies 
musicales, chargé de pédagogie en musique de film, a puisé aux sources de ses 
racines hongroises et a écrit pour cette œuvre une musique originale mêlant 
musiciens des Balkans, percussions, chœur mixte et chœur d’enfants. 
 
L’ensemble est proposé sous la forme d’un ciné-spectacle innovant, associant 
film, musiciens et chœurs « en direct » et en synchro à l’image, ainsi que sous la 
forme d’un atelier pédagogique interactif, déclinable, consacré à la musique 
pour l’image.  
 
Le ciné-spectacle est notamment conçu sous une forme ‘’participative’’, à 
l’attention des ensembles choraux non professionnels, leur offrant par là même la 
triple opportunité : 
 

• d’exercer leur passion au sein d’un encadrement professionnel 

• de favoriser leur ouverture à un nouveau répertoire en vivant 
l’expérience originale d’un ciné-concert 

• de sensibiliser le jeune public au monde de la musique pour l’image et 
au métier de compositeur au travers des ateliers animés par Gilles 
Tinayre. 

 

Le ministère de l’Education Nationale a d’ores et déjà proposé l’œuvre au 
programme des chorales scolaires. Plusieurs académies travaillent déjà ce 
répertoire. Certains festivals de cinéma sont prêts à programmer ce spectacle. On 
trouvera ci-après une présentation détaillée de cette opération. 
 
Le ciné-spectacle de L’Homme à la caméra a reçu le soutien de la SACEM et de la 
SPEDIDAM. 
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Gilles Tinayre, compositeur et arrangeur aux expériences multiples dans le domaine 
de la musique pour l’image, a donc conçu pour ce film une partition originale, 
associant les tonalités colorées des musiques populaires balkaniques, slaves et 
méditerranéennes aux percussions et aux voix mêlées d’un chœur mixte et d’un 
chœur d’enfants (cf. note d’intention page 9). Il a souhaité que les lyrics utilisent un 
langage imaginaire, aux consonances présentes dans ces territoires, à vocation de 
porter l’universalité de l’œuvre. L’ensemble exalte la prodigieuse vitalité de L’Homme 
à la caméra, projetant ses univers culturels, esthétiques et poétiques dans une 
réinterprétation musicale festive et bigarrée.  

L’œuvre (70 minutes environ) est jouée en synchronisation parfaite avec l’image 
projetée, en direct, avec les musiciens et les ensembles choraux, sous la direction de 
Gilles Tinayre, grâce à la présence d’un click audio envoyé dans le retour casque des 
musiciens. Le spectacle est autant sur scène que sur l’écran – Une scénographie 
subtile créée en demi lumière permettra d’apprécier le jeu scénique sans troubler la 
vision de l’image.  

 

Mouvements : 

• Prélude (04 :07’’) 
• Le petit jour (06 :09’’) 
• Le réveil du monde (01 :47’’) 
• Les machines de l’homme (07 :00’’) 
• L’échange (06 :23’’) 
• L’un contre l’autre / l’un pour l’autre (07 :25’’) 
• Les mains (02 :23’’) 
• La production (01 :51’’) 
• L’effort de l’homme seul (02 :11’’) 
• Maitrise du geste (04 :23’’) 
• Plaisirs du corps et de l’esprit (07 :15’’) 
• Jouer et gagner (03 :30’’) 
• Ivresse des sens – danse des objets (07 :07’’) 
• Le monde et l’œil – épilogue (05 :03’’) 
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L’atelier pédagogique est présenté et animé par Gilles Tinayre, autour de L’homme à 
la caméra : le film sert de support à une analyse des rapports image/musique.  
 
Après une première partie destinée à resituer la musique dans les langages de 
l’œuvre cinématographique, et à présenter les principaux schémas d’écriture de la 
musique à l’image, agrémentée de nombreux exemples visuels et sonores, les 
situations filmiques emblématiques de L’homme à la caméra sont exposées sans 
musique, puis avec elles, sous la forme d’écoutes comparatives des œuvres des 
différents compositeurs ayant écrit pour le film.  
 
Lorsque les équipements et la typologie des participants le permettent, possibilité 
leur sera donnée de tester les prémices d’une composition musicale parmi les 
séquences étudiées.  
 

Les objectifs ?  

• Rechercher et analyser les déterminants présents dans une séquence filmique  

• Prendre conscience du rôle fondamental de la musique dans l’image  

• Découvrir le rôle des symboliques musicales et sonores  

• Approcher la mise en phase stylistique et rythmique des éléments visuels et 

sonores 

Durée : modulable, jusqu’à 3 heures. 
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Né le 2 Juin 1951 à Paris, Gilles Tinayre est compositeur, 
arrangeur et orchestrateur. Après des études classiques et 
une longue période consacrée à jouer, orchestrer ou 
arranger pour de nombreuses artistes, il s'orientera vers 
une carrière de compositeur et d’arrangeur de musiques de 
films et de musiques de scène.  
 
Plusieurs Ciné 16 pour FR3, puis de nombreuses créations 
pour des unitaires et des séries télévisées en tant 

qu'arrangeur ("David Lansky", "Crossbow" – 72 x 26') ou de compositeur ("Un et 
un font six", "Paris-Palace", "Brigade des mineurs", "Marc Eliot", "Music'Art" - 1er 

prix série d’ access prime-time Festival de St-Tropez 2003 -) 

Il compose également des génériques pour Canal Plus, M6, TF1, RMC, des 
habillages complets d'antenne radio (Radio Méditerranée Internationale, RMC 
Moyen-Orient, RPL) ou de télévision (grille musicale de M6 1ère mouture), des 
musiques de publicité, des documentaires ("Illustres inconnus" – série - , "A 
chacun son Everest" – Gd prix du Festival de Tokyo). Des habillages musicaux 
pour CD-ROM aussi (‘’La légende du Siècle’’ - Note d’Or 2000 de la meilleure 
musique pour CD-Rom) 

Il signera plusieurs musiques de scène, en tant que compositeur ("Le clan des 
veuves"), deux comédies musicales, (dont "Bernadette de Nevers", dont il écrira 

également le livret), et en tant qu'arrangeur/orchestrateur ("Oliver Twist"). 

Il vient à l'écriture pour le cinéma par les arrangements ou les orchestrations 
qu'il réalisera pour "The lair of the white worm" (Ken Russell), "Le Bâtard de Dieu" 
(Ch.Fechner – avec le London Philharmonic Orchestra). Après avoir écrit la 
musique de quelques films de moindre importance, il co-compose la musique de 
"Chouchou" (M.Allouache – 4 millions d'entrées France) et participe à l'écriture 
musicale de plusieurs longs-métrages en tant qu'arrangeur ("Les Parrains", 
"Iznogoud") ou en tant que music-supervisor ("Mercenaire").  

Après avoir écrit dernièrement la musique du prochain film de Philippe Dajoux 
"La belle étoile" et celle du film d’Emmanuel Parraud ‘’Avant-poste’’, il compose la 

musique de "La malette rouge", de Bernard Mazauric. 
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Au sein de l’UCMF d’abord, puis à titre personnel ensuite, il initie et développe de 
nombreuses missions pédagogiques, conduisant, tant dans les écoles de cinéma et 
d’audiovisuel qu’au sein de l’Education Nationale, à une meilleure connaissance 
de l’écriture spécifique de la musique de film, du métier de compositeur pour 

l’image et à une reconnaissance de cet art trop souvent méconnu. 

Marié, trois enfants, Sociétaire de la SACEM et de la SACD, ancien Président de 
l’Union des Compositeurs de Musique de Film (UCMF) et chargé des missions 
pédagogiques, Délégué Général du Comité du Centenaire de la Musique de Film, 
ancien Président de la Commission des Comptes SACEM, administrateur de l’ACE 
(Auteurs Compositeurs Editeurs), membre SNAC– ADAMI–SPEDIDAM, Gilles 
Tinayre intègre ses propres outils de production au sein d’un studio 

professionnel où il réalise la plupart de ses musiques. 
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 « Ce film de Dziga Vertov est prodigieux. Iconoclaste, vertigineux, il met en scène 
le peuple d'Odessa, dans son quotidien. C'est une société toute entière qui vibre au 
rythme d'une journée de travail, de ses joies, de ses peines. C'est un magnifique 
hymne à la vie, construit dans une virtuosité permanente, poussé par le principe de la 
« mise en abîme » chère à Vertov ainsi que par son prodigieux travail de montage de 
l'image. 

Ce film est un pilier de l'histoire du cinéma. Ses incessantes variations rythmiques 
ont inspiré nombre de compositeurs, qui ont déjà écrit une musique pour lui, tels que 
Pierre Henry et Michael Nyman, ceux-ci ayant adopté pour celui-ci des démarches 
plutôt « intellectuelles ». 

J'ai souhaité pour ma part écrire une musique festive, au plus près des racines 
socio-culturelles des personnages du film. 

Musique aux lignes mélodiques et aux harmonies qui évoqueront tantôt la Russie, 
tantôt la frénésie balkanique, tantôt le bassin méditerranéen. Musique utilisant 
notamment la fanfare, groupe timbral idéal associant les éclats simples des fêtes 
populaires aux parfums souvent pathétiques du dérisoire, et les voix, notamment 
d'enfants, véhicule par excellence de l'expression du sentiment humain. 

Un mot au centre de mon inspiration: la sevdah, mot d'origine bosniaque qui incarne 
cette dualité passionnelle chère aux Balkans, où rires et larmes ne font qu'un. 

Je n'ai voulu utiliser aucune langue préexistante, ne souhaitant pas enraciner l'œuvre 
dans un pays plus que dans un autre : l'âme populaire est son territoire, du Nord 
au Sud, de l'Est à l'Ouest. J'ai donc inventé un « sabir » puisant ses sonorités aux 
accents des cultures concernées. 

Notre ambition est de créer un véritable ciné-spectacle, qui donne à voir autant 
sur scène que sur l'écran. Spectacle coloré, aux multiples rebondissements, où la 
musique, que j'écris en grande partie « cut au plan », s'efforce de donner au film une 
lecture inventive, au plus près des intentions du prodigieux visionnaire qu'était Dziga 
Vertov ».  

Gilles Tinayre 
Paris, août 2009 
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Formé depuis juin 2006 et inspiré par la rencontre 
des fanfares de Serbie, la fanfare Ziveli Orkestar se 
produit tant à travers l'Hexagone qu'en Europe. 
S'inspirant du répertoire traditionnel des Balkans, 
ces huit musiciens sont une des rares formations à 
en garder l'authenticité, tout en livrant une musique 
libre et personnelle. 

Des sonorités tsiganes aux accents cuivrés des fêtes 
de village, on retrouve les racines de cette culture 
chaleureuse où chaque grand moment de la vie se 
doit d'être mis en musique, et quand il y a de la 
musique, les fanfares ne sont jamais loin... Celle-ci 
forme ici la « cellule balkanique » des interprètes 
de la musique de L'homme à la Caméra 

 

Avec :  

• Alban Sarron :   trompette 

• Simon Lhopiteau :   trompette 

• Thibault Duquesnay :  saxophone 

• Jérôme Baffier :   tuba ténor 

• Julien Oury :    tuba ténor 

• Nicolas Perruche :   tuba ténor 

• Clément Oury Junior :  caisse claire/hélicon/violon 

• Cyrille Dufay :   tapan 

 

Instrumentistes supplémentaires (modulable selon taille et type de plateau) : 

• 1 accordéon 

• 1 percussion (xylophone, vibraphone, marimba, glockenspiel) 

• 1 guitare / mandoline / balalaïka 

• 1 clavier (Gilles Tinayre) 

• 1 ou 2 chanteuse(s) soliste(s) 

Soit un total de 13 à 14 interprètes, venant s’ajouter au chœur mixte et au chœur 
d'enfants. 
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La partition de L’homme à la caméra fait également appel à un chœur mixte et à un 
chœur d’enfant. Son exécution scénique a notamment pour projet de faire participer 
plusieurs ensembles choraux de France à sa réalisation, professionnels comme 
amateurs, ouvrant ainsi un objectif pédagogique en direction des choristes, jeunes 
ou moins jeunes, investis dans l’exécution de l’œuvre. 
 
C’est d’ores et déjà le cas au sein du milieu scolaire (plusieurs ensembles de 
l’académie de Versailles et de Clermont-Ferrand travaillent la partition).  
Ce sera également le cas pour d’autres académies en 2010/2011 comme pour de 
nombreuses formations autonomes, notamment soutenues par les municipalités 
(opérations en gestation avec la Ville de Paris)  
 
Dans tous les cas, le processus sera le même : les partitions et les play-backs 
(versions clickées) de l’œuvre seront confiés aux ensembles très en amont de la date 
du concert. Gilles Tinayre se rendra sur place dans le cours des répétitions, puis 
l’orchestre et lui-même rejoindront à la date choisie le lieu de la représentation pour 
répétition générale et concert. 
 
On trouvera en annexe  quelques extraits des partitions. 
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Ce spectacle répond à quatre objectifs majeurs en France: 

���� Donner à tous les festivals de cinéma, et notamment ceux ouverts sur les 
thématiques “documentaire”, “expérimental”, “patrimoine”, la possibilité d’offrir 
à leurs publics, à coût très raisonnable, un spectacle festif, pouvant agir comme 
une passerelle vers le grand public  
���� Valoriser les ensembles choraux amateurs et professionnels en leur offrant la 
nouvelle expérience d’un ciné-spectacle, inconnue d’eux pour la plupart  
���� Amener la scène musicale, et particulièrement les scènes et festivals de plein 
air, à une ouverture vers le patrimoine cinématographique par la découverte de 
ce film emblématique  
���� Permettre aux scolaires & périscolaires, notamment ceux des options 
“musique” et “cinéma”, de s’investir dans un projet associant ces deux 
disciplines, soit par le biais du chant choral, soit par le biais de la pratique de 
l’atelier pédagogique. 

 
De ce point de vue, les académies de Versailles (Issy-les-Moulineaux) et de 
Clermont-Ferrand (Education Nationale) ont d’ores et déjà programmé le ciné-spectacle aux 
mois de juin et novembre 2010. Plusieurs options existent pour 2010, (Cannes, Montluçon, 
Paris*, Lyon, Nice, etc.). La commercialisation comme la mise en communication du spectacle 
n’est pas encore effective.                                                                                            *auto-production 
 

 La présence du film dans les programmes de l’Education Nationale 
jusqu’à 2012, comme sa proposition aux chorales scolaires, vont 
permettre une présence effective du ciné-spectacle ou/et de l’atelier 
pédagogique pendant les trois prochaines années. Ceci grâce aux 
excellentes relations entre Gilles Tinayre et le corps enseignant (cf. 
courrier Education Nationale/Gilles Tinayre en annexe à ce dossier) et 
ses interventions fréquentes en formation de professeurs ou en ateliers 

pour les élèves sur la musique de film. 
 
En Europe, la recherche du développement du ciné-spectacle, en particulier sur l’Europe de 
l’Est, et sur la Russie, est évidente. Des démarches sont entreprises dans ce sens auprès des 
organismes concernés (ambassades, Culturesfrance, Alliance Française, ministères, etc). 
 
Quelques festivals pressentis 
 

Cinemed – Festival du cinéma méditerranéen – Montpellier // Tout le monde dehors – Lyon  
Festival International du Court-métrage – Clermont-Ferrand // C’est pas classique – Nice 
Festival d’Aubagne // La Musique fait son cinéma – Soisy-sous-Montmorency 
Sunny side of the doc - La Rochelle // Festival Paris Cinéma // Festival de Ghent (Belgique) 
Soundtrack - Köln (Allemagne) // BéO Festival – Paris // Festival Russe – Cannes… 
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21 juin 2010 : création mondiale à Issy-les-Moulineaux ! 

L’homme à la caméra n’est plus un projet, mais une réalité : le ciné-spectacle est né le 21 
juin dernier au Palais des Arts et de la Culture d’Issy-les-Moulineaux. 

Avec le chœur du collège Henri Matisse (140 exécutants) et le Kamera Korus, sous la 
direction de Catherine Lobet, les musiciens de Ziveli Orkestar (10 instrumentistes), Louisa 
Baileche et Arleen Frey au chant solo, le tout sous la direction de Gilles Tinayre, son 
compositeur, en exécution synchronisée avec le film éponyme de Dziga Vertov (1929), et ce 
devant plus de 700 spectateurs ! 

           
 
“Ce fut un beau et grand moment, auquel je suis fier d’avoir été associé”, nous dit Paul 
Baquiast, Principal du Collège Henri Matisse. Les enfants ont répété pendant plusieurs mois 
la partie de l’œuvre dédiée aux chœurs (35 minutes environ), épaulés par les partitions bien 
sûr, mais également par les fichiers audio mis à leur disposition sur Internet pour chaque voix 
de chaque partie, enregistrée séparément. Le collège avait mis en marche un projet 
pédagogique autour du ciné-spectacle (le film est au programme du Bac option cinéma, de 
Lycéens et apprentis au cinéma et de Collèges au cinéma), associant au concert non 
seulement le visionnage du film, mais aussi une évocation élargie au cinéma russe de 
l’époque, avec plusieurs intervenants.  

L’expérience était innovante : aucun des enfants n’avait encore participé à un concert 
synchronisé à la projection d’un film. Avec cette exigence nouvelle de devoir suivre au degré 
près le tempo musical requis par le suivi des images... Concentration et enthousiasme étaient 
au rendez-vous ! 

        

 
Avec le soutien de la  

 

 
 

et de la 
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L’Homme à la caméra (Chelovek s kinoapparatom, Человек с 
киноаппаратом) est un film soviétique réalisé par Dziga Vertov 
en 1928. Film muet, il montre une réalité du commu-nisme 
naissant. Tourné à Odessa, le synopsis du film repose sur le 
quotidien de ses habitants, du matin au soir, explorant toutes les 
facettes du travail, des loisirs, de la ville. 

Le film est célèbre surtout par son approche très éclatée, la musicalité de son 
montage (pour un film muet) les nombreuses techniques cinématographiques 
utilisées (surimpression, superposition, accéléré, ralenti, etc). Il est aussi célèbre 
pour sa mise en abîme (le film dans le film) : on suit le caméraman tournant le 
film, on montre le montage d’une séquence de ce film et une autre scène présente 
un public regardant l’Homme à la caméra sur grand écran… Il illustre la théorie 
du cinéma de Vertov : le Ciné-oeil. 

Mais au moment de sa sortie il n’a pas fait l’unanimité. Eisenstein 
écrit que ces images sont des « coq-à-l’âne formalistes et de 
pitreries gratuites dans l’emploi de la caméra ». (Devaux, p.53) 

 
L’esthétique du film est fortement marquée par les mouvements d’avant-garde de 
l’époque, principalement par le constructivisme. C’est tout à la fois documentaire 
et film expérimental. On peut le considérer comme un manifeste de la recherche 
esthétique du cinéma d’avant-garde soviétique, encore indemne des contraintes 
artistiques que subiront par la suite les artistes d’URSS. 

Plusieurs images sont mémorables : celle d’un homme qui se 
promène avec une caméra sur trépied dans le dos, un œil en très 
gros plan en superposition avec celui d’un objectif de caméra, la 
surimpression d’un caméraman géant installé sur un toit…  
En 1983, le groupe « Un drame musical instantané » composa une 

musique originale jouée en direct avec leur orchestre de 15 musiciens (création 
au Festival Musica à Strasbourg), parue en 33 tours sur le label GRRR. 

Au milieu des années 1990, Pierre Henry réalisa une musique de film 
(électroacoustique) synchronisée.  

En 2000 le groupe de jazz anglais The Cinematic Orchestra composa une trame 
sonore inspiré de ce film. Puis ce fut le tour de Michael Nyman en 2006. Enfin, de 
Gilles Tinayre en 2009, avec une musique « rurale » et festive puisant ses 
sources dans les racines slaves et balkaniques.  
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• Production : VUFKU (Comité pan ukrainien du cinéma et de la photo) 

• Réalisateur : Dziga Vertov (de son vrai nom Denis Kaufman)  

• Caméraman : Mikhaïl Kaufman (son frère) 

• Assistante au montage : Elizaveta Svilova (sa femme) 

• Avant-première du film : 1928 

• Première : à Kiev le 8 janvier 1929 et Moscou le 9 avril 1929 

Le pitch 

[D’après le Hors-série TELERAMA : Le Guide du Cinéma Chez Soi – TTT] 

« Une salle de cinéma - sièges, écran, lumière, cabine du projectionniste, fosse 
d'orchestre - et des spectateurs qui la remplissent peu à peu. Sur l'écran, une ville 
s'éveille sous le regard minutieux d'un cameraman qui traque les mille et une choses 
de la vie : un tramway qui passe, un avion qui s'envole, les rues débordent d'activité, 
les ateliers se remplissent et les machines se mettent à tourner. Tout vibre, bruisse, 
s'accélère, s'emballe jusqu'à l'éblouissant montage final qui relie les spectateurs 
de la salle à la vraie vie à l'écran... 

A la fois manifeste futuriste et traité de grammaire cinématographique, le film se 
veut l'archétype de ce "Ciné-Oeil", refusant pêle-mêle l'art bourgeois, la fiction, le 
jeu d'acteurs et la facilité des intertitres. Un festival d'effets spéciaux donne sa force 
à ce film manifeste, véritable pilier du septième art ». 

(Xavier Lacavalerie) 

 
Les droits d’utilisation du film ont été négociés avec  

Arkeïon Films, leur détenteur. 
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"Je suis un oeil / Un oeil mécanique / Moi, c'est à dire la machine, je suis la 
machine qui vous montre le monde comme elle seule peut le voir / Désormais 
je serais libéré de l'immobilité humaine / Je suis en perpétuel mouvement / Je 
m'approche des choses, je m'en éloigne / Je me glisse sous elles, j'entre en elles / 
Je me déplace vers le mufle du cheval de course / Je traverse les foules à toute 
vitesse, je précède les soldats à l'assaut, je décolle avec les aéroplanes, je me 
renverse sur le dos, je tombe et me relève en même temps que les corps tombent 
et se relèvent…Voilà ce que je suis, une machine tournant avec des 
manoeuvres chaotiques, enregistrant les mouvements les uns derrière les 
autres les assemblant en fatras. Libérée des frontières du temps et de l'espace, 
j'organise comme je le souhaite chaque point de l'univers. Ma voie, est celle 
d'une nouvelle conception du monde. Je vous fais découvrir le monde que vous 
ne connaissez pas." 

(Dziga Vertov - Extrait du manifeste du CinéOEil 1923)  

Biographie 

Dziga Vertov (Białystok,2 janvier 1896 - Moscou, 12 février 
1954), de son vrai nom Denis (Abramovich) Arkadiévitch 
Kaufman, est un cinéaste soviétique d'avant-garde qui 
s'opposant à un cinéma dramatique et littéraire (une histoire, 
des acteurs, des décors), privilégia le montage-mouvement du 
réel. Fils de libraires russes, il écrit ses premiers poèmes au 
lycée, suit des cours de musique au conservatoire et très tôt 

(1915-1916), se revendique du futurisme. Ce dernier lui inspire la prise du 
pseudonyme de Dziga Vertov (qui signifie en ukrainien « Toupie qui tourne »), 
pseudonyme qu'il adopte officiellement. Il étudie la médecine à Saint-Pétersbourg 
et s'adonne à des expériences de musique bruitistes (le Laboratoire de l'ouïe). 

Ses deux frères Mikhaïl Kaufman et Boris Kaufman (en tant que directeur de la 
photographie) ont également travaillé dans le cinéma. 

En 1918, il rejoint la Révolution. Il devient rédacteur et monteur du premier 
journal filmé d'actualité soviétique. Jusqu'en juin 1919 il réalisera une 
quarantaine de films d'actualité. Fin 1919 il est correspondant de guerre et 
ramène des images pour La Bataille de Tsaritsyne. Début 1920 il part avec le train 
Révolution d'Octobre sur le front du Sud-Ouest et à chaque arrêt projette son film 
L'anniversaire de la Révolution (montage de ses films d'actualité) ; en même 
temps il filme le voyage. Il réalisera des documen-taires sur divers sujets (procès, 
guerre civile, voyages). 
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En 1922, il sort différents numéros de Ciné-Vérité (Kino-pravda) magazine filmé 
composé de différents reportages, dont il tire une philosophie du cinéma. Avec sa 
femme (Elisabeth Svilova) et son frère (Mikhaïl Kaufman) ils forment le Conseil 
des Trois. À la fin de l'année, le Conseil des Trois lance, à destination des 
cinéastes soviétiques, un Appel au commencement qui sera publié dans LEF, la 
revue de Vladimir Maïakovski. Vertov rédige son manifeste théorique Kinoki. 

De 1923 à 1925, Vertov publie une cinquantaine de numéros de Goskino-
Kalandar, magazine filmé. 

Au printemps 1923, le Conseil des Trois devient le groupe des Kinoki (les Ciné-
Yeux). 

En 1924, il finalise le premier film d'animation soviétique (La Carte politique de 
l'Europe en dessins animés), débuté en 1922, suivi d'un autre, Les Jouets 
soviétiques. 

Vertov écrit de nombreux articles (le Ciné-œil, du Ciné-œil au radio-œil, etc.). 

Son frère, Mikhaïl Kaufman, réalise Moscou, film, détruit pendant la guerre, 
montrant Moscou durant une journée, filmée du matin au soir. 

En 1927 et 1928, il écrit le scénario de L'Homme à la Caméra. 

Les films de Vertov et ses théories du Ciné-œil commencent à avoir de l'influence 
sur les cinéastes d'avant-garde européens (Richter, Jean Lods, Jean Vigo - avec qui 
travaille son frère : Boris Kaufman, etc.). 

En 1929 sort L'Homme à la Caméra, film muet sans 
intertitres : un travail de montage, de mouvement et de 
rythme, où différents effets (ralentis, accélérés, 
surimpression, découpage de l'écran...) apparaissent. Le 
film reprend le principe, en l'intégrant à un propos plus 
large (le ciné-œil contre le ciné-drame), de filmer une 
grande ville d'un matin au soir.  

C'est le dernier film que Vertov fait avec son frère 
(Mikhaïl), en raison des dissensions nées au sujet du 
travail sur le film.  

 

 

Le film est projeté à Paris, au Studio 28, en juillet 1929.  

(En 2000, The Cinematic Orchestra compose une bande son pour ce film). 
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En 1930 sort Enthousiasme (ou La symphonie du Donbass), documentaire 
sonore, réalisé, monté et scénarisé par Vertov, l'un des tous premiers longs 
métrages soviétiques à utiliser le son. 

L'Homme à la Caméra (Человек с киноаппаратом, 1929) et La symphonie du 
Donbass ~ Enthousiasme (Симфония Донбаса, 1931) ont été tournés en 
Ukraine, respectivement à Odessa et dans le Donbass, ce qui incitera certains 
historiens du cinéma à citer le nom de Dziga Vertov dans leur histoire du cinéma 
ukrainien. L'étau stalinien se resserre, tout est sous contrôle, les artistes de 
l'avant-garde sont de plus en plus mal perçus. La norme artistique devient le 
réalisme socialiste. Maïakovski se suicide. 

En 1931, Dziga Vertov et sa femme voyagent un peu partout en Europe et 
présentent L'Homme à la Caméra et Enthousiasme. L'accueil est fervent 
(Chaplin est admiratif devant le travail de sonorisation effectué sur 
Enthousiasme). 

En 1934, il réalise Trois chants sur Lénine, film tourné à travers toute l'Union 
soviétique (jusqu'en Asie centrale). Cette célébration des 10 ans de la mort de 
Lénine est montée à partir de témoignages populaires et d'images d'archives. 

Vertov continue de tourner, principalement des actualités au service du régime. 

Dziga Vertov meurt le 12 février 1954, à Moscou, d'un cancer de la gorge. 

 

Sa vision du cinéma 

Selon Vertov, le cinéma drame est l'opium du peuple. Il est donc contre le 
scénario, les décors, la mise en scène, les acteurs, les studios et le documentaire 
de paysage. Vertov utilise tout de même une préparation en vue de la réalisation 
de son film. 

Il considère cependant que la caméra est un perfectionnement de l'œil humain, 
qui lui, est imparfait. Il faut donc utiliser la caméra pour la lutte des classes. 
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Les maquettes sont disponibles sur http://musique-et-toile.fr/multimedia/l-homme-a-la-camera/ 

 

Page d’accueil du site Musique et Toile 

 

 

Extraits vidéo (maquettes)  

(rubrique Multimédia) 

 

 

 

Menu principal de L’Homme à la caméra… 

(rubrique Programmes) 
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Extraits des partitions de Gilles Tinayre pour L’Homme à la caméra 
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Configuration 

• Ciné-spectacle autour du film de Dziga Vertov (1928) sur une musique 
de Gilles Tinayre 

• Durée : 70 mn environ. Entr’acte possible. 

• Configuration scénique habituelle : 2 chanteuses solistes + 11 musiciens 
+ 1 chef d’orchestre/piano + chœur mixte + chœur d’enfants 

• Autres personnels : 1 régisseur son + 1 régisseur lumière + 1 
coordinateur général 

• Décor : pas de décor, mais une implantation scénique offrant au public 
une vision optimale du film projeté sur écran ainsi que du jeu scénique des 
musiciens et chanteurs interprètes - voir schéma d'implantation ci-
dessous. 

• Matériel scénique souhaitable : un gradin trois niveaux de part et 
d’autre de l’écran (pour recevoir une partie des choristes) - voir schéma 
d'implantation ci-dessous. 

• Location ou mise à disposition d’instruments : 
o un piano de qualité, 1/4 de queue, 1/2 queue ou concert. L’accord 

du piano sur place (la = 442) doit précéder le spectacle le jour 
même ou la veille 

o (selon taille et type de plateau) un xylophone, un vibraphone, un 
marimba, une timbale à pédale medium de qualité 

• Matériel complémentaire : eau et serviettes sur le plateau pour chaque 
musicien 
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Conditions techniques 

• Système de projection / écran : 
o film fourni sur support BETA numérique, BETA SP ou DVD 
o format film: 4/3 
o pistes son du film (2 canaux: click track + Code SMPTE): uniquement pour 

musiciens interprètes, sans diffusion salle (cf. sonorisation) 
o écran en fond de scène, le plus grand possible. On devra conserver une 

hauteur de 2 mètres minimum entre le sol de scène et la base de l’image 
projetée 

• Lumières : le dispositif scénique lumière doit tenir compte des impératifs 
suivants : 

o vision confortable du film par le public 
o vision confortable des partitions pour les choristes et les musiciens 

 
A cet effet, on prévoira : 

o des pupitres d’orchestre munis d’éclairages ponctuels (14) et (si 
demandé par les chefs de chœur), des supports de partition manuels 
auto-éclairés pour les choristes 

o une ambiance lumineuse en arrière-plan des groupes de choristes par 
le biais d’une série de flammes lumineuses (PAR) 

o une poursuite 

• Sonorisation : 
o console : 32 voies minimum + 2 départs post fader (reverb et delay) + 

2 retours d’effets + 4 groupes stéréo à insérer. 
o périphériques : 8 canaux de compression + processeurs d’effets 

(reverb, compresseur et delay) 
o système de diffusion: sonorisation de qualité adaptée à la taille de la 

salle (10 W / personne), dont 10 x retours bain de pied en devant de 
scène et devant musiciens - voir schéma d’implantation ci-dessous. 

o retour son (du film - 2 canaux) : à renvoyer uniquement dans 7 
oreillettes sur scène (chef d’orchestre, 2 chefs de chœur, chanteuses 
solistes, percussions, hélicon, tapan) 

o chœurs: 4 micros sur perches ou suspendus devant et au dessus des 
groupes de choristes 
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Implantation scénique (modulable) 
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Patch console 

N° LIGNE MICRO INSERT/EFFET 
MICRO A 
FOURNIR 

01   CHOEURS jardin  Statique COMP / REV X 

 02   CHOEURS 
jard/centre 
Statique 

COMP / REV X 

03 CHOEURS 
centre/cour 
Statique 

COMP / REV X 

04 CHOEURS cour Statique COMP / REV X 

05  PIANO gauche 
KM 184 ou cardio - 
PPP  

COMP / REV X 

06  PIANO droite 
KM 184 ou cardio - 
PPP 

COMP / REV X 

07 
 CLAVIER 
NUMERIQUE 

XLR (DI Active) COMP / REV  

08 
 CLAVIER 
NUMERIQUE 

XLR (DI Active)  COMP / REV  

09  XYLOPHONE 
Statique(KM 184)+ 
PPP 

COMP X 

10  VIBRAPHONE 
Statique(KM 184)+ 
PPP 

COMP X 

11  MARIMBA 
Statique(KM 184)+ 
PPP 

COMP X 

12  TIMBALE 
KM 184 ou cardio+ 
PPP 

COMP X 

13  TAPAN Grave SM 98  COMP / GATE  

14  TAPAN Aigü E 604  COMP / GATE  

15  C.Claire SM 57 + PPP  COMP / GATE X 

16 H.Hat Statique + PPP   COMP / GATE X 

17   Overhead Statique + GPP COMP / GATE X 

18  HELICON XLR COMP  

19  OCTAVEUR XLR  COMP  

20  TUBA 1 ATM 350  COMP / REV  
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21  TUBA 2 BETA 98  COMP / REV  

22  TUBA 3 ATM 350 COMP / REV  

23  TROMPETTE 1 
BETA 98 HF 
(orange)  

COMP / REV  

24  TROMPETTE 2 
BETA 98 HF 
(jaune)  

COMP / REV  

25  SAXOPHONE MD 421 + GPP  X COMP / REV X 

26  VIOLON D I Active  
COMP/REV/D
ELAY 

X 

27 
 ACCORDEON 
gauche 

D I Active + GPP  COMP / REV X 

28 
 ACCORDEON 
droite  

D I Active - GPP COMP / REV X 

29 
 GUITARE/BALALAÏ
KA 

D I Active - PPP 
COMP/REV/D
ELAY 

X 

30 
 CHANT 
TROMPETTE 

SM 58 + GPP 
COMP/REV/D
ELAY 

X 

31 CHANT TUBA  SM 58 + GPP  
COMP/REV/D
ELAY 

X 

32 CHANT LEAD BETA 58 + GPP 
COMP/REV/D
ELAY 

X 
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Le ciné-spectacle L'homme à la caméra est proposé sous deux formes 
différentes : 

• Une formule "clé en mains": un plateau complet, à géométrie variable, 
comprenant orchestre et chœurs (droits film inclus, équipement son & 
lumière non inclus) : NOUS CONSULTER POUR LE PRIX DE CESSION. 

 

• Une formule "participative": en proposant aux chorales de proximité de 
devenir le chœur du spectacle, et de vivre une expérience unique. Nous 
fournissons à celles-ci le matériel requis (partitions et play-backs 
orchestre) très en amont de la date du concert, pour leur permettre 
l'apprentissage parfait de l'œuvre. Cette formule offre un volet 
"pédagogique" au spectacle et permet aux contractants de bénéficier plus 
facilement d'aides de la part des collectivités territoriales concernées. 

Prix de cession 2010-2011 (formule « participative » hors choristes) 
 

CINE-SPECTACLE DE 70 mn  
 

Contrat de cession – TVA au taux réduit de 5,5 % 
 

Prix par 
représentation 
(selon jauge salle  
et nombre de 
représentations) 

 

Moins 
de 500 
places 

Moins 
de 500 
places 

De 
500 à 
1000 
places 

De 
500 à 
1000 
places 

Plus 
de 
1000 
places 

Plus 
de 
1000 
places 

 HT TTC HT TTC HT TTC 

1 représentation 8.600 9.073 8.900 9.390 9.200 9.706 

2 représentations * 8.200 8.651 8.500 8.968 8.800 9.284 

3 représentations ** 7.600 8.018 7.900 8.335 8.200 8.651 

 
*sur 2 jours consécutifs (même lieu ou 2 lieux de la même région) 
**sur 3 jours consécutifs (même lieu ou 2 ou 3 lieux de la même région) 

Séance scolaire, en matinée, le même jour : -50 %
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Sont compris : 
 
• Les répétitions nécessaires pour l’orchestre et une répétition générale sur place avec 

les choristes (hors déplacement antérieur éventuel de Gilles Tinayre dans l’année 
pour une répétition avec les choristes - dans ce cas, prévoir transport et 
hébergement pour une personne) 

• Une version audio de la maquette de l’oeuvre, donnée en amont pour aider les 
choristes dans leur travail des partitions 

• Un PDF des partitions (duplication à la charge des organisateurs) 

• Un ingé son & un éclairagiste de la production pour la mise en place technique sur 
place avec l’ensemble des interprètes, pour la balance son et le spectacle 

• La(les) représentation(s) prévue(s), en soirée et/ou en matinée 

• Les droits d’exploitation image pour le film L’Homme à la caméra 
• La rédaction d’un contrat de cession entre le Producteur délégué et l’Organisateur 

• Les contrats et déclarations d’embauche pour 11 musiciens, une chanteuse, un 
ingénieur son , un éclairagiste, le chef d’orchestre 

• Les cachets nets et fiches de paie 

• Le paiement de toutes les cotisations sociales afférentes (URSSAF, ASSEDIC, CONGES 
SPECTACLES, AFDAS, etc.) 

• L’assurance Responsabilité Civile pour la personne des artistes (AXA) 

• L’encadrement des artistes et la coordination administrative et logistique sur place 
(1 responsable) 

 
Ne sont pas compris : 
 
• Le montage plateau (comprenant notamment la mise en place des estrades pour les 

choristes) 
• La régie technique (son et lumières), notamment la sonorisation de l’orchestre 
• Le matériel de projection cinématographique (écran et projecteur adéquat) 
• La mise à disposition d’un piano ¼ ou ½ queue (pour Gilles Tinayre), accordé sur 

place le jour même ou la veille 
• La mise à disposition des percussions suivantes : vibraphone, xylophone, marimba, 

timbales 
• La mise à disposition de 14 pupitres avec éclairage particulier 
• Les prestations du chœur mixte et du chœur d’enfants, prises en charge par une 

collectivité territoriale ou un partenaire privé, selon les possibilités locales offertes à 
l’organisateur 

• Duplication du programme de 2 ou 4 pages, au format A4 (contenus originaux 
fournis par nos soins) 

• Hors Paris/RP, l’acheminement et le retour par route du matériel artistique et 
technique, sur la base d’un forfait kilométrique selon barème fiscal en vigueur au 
01/07/09 (0,55 €/km) 

• Les frais de transport et d’hébergement pour 17 personnes (prévoir 5 chambres 
twins et 7 chambres simples, en hôtel de catégorie 2 étoiles minimum ou en 
logement aux normes correspondantes) 

• Les droits SACEM 
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L’ATELIER PEDAGOGIQUE 
 

Voir descriptif page 6 
 
Prix : 650 € HT 
 
Comprenant : intervention animateur 
Non compris : TVA 5,5%, transport & hébergement pour 1 personne 
 
NB : si l’atelier pédagogique intervient en complément du ciné-spectacle de L’Homme à la 
caméra,  le prix de cession est alors de 400  € HT 
 
 

 

Une alternative :  

LE QUATUOR DE COMPOSITEURS  
autour du film L’Homme à la caméra 

 

4 compositeurs/instrumentistes, présents sur scène avec leurs instruments de 
musique, après s’être présentés au public en interprétant une œuvre de leur répertoire 
personnel, présentent leurs propres propositions musicales sur des séquences choisies 
de L’homme à la caméra (plusieurs compositions par séuence).  

3 types de séquences seront exposés pour leurs axes dramatiques distincts. 

• Chaque séquence choisie est d’abord présentée sans musique.  
• Puis une recherche des référents constitutifs des différentes « attitudes 

musicales » possibles est entreprise avec l’auditoire (éventuellement illustrées 
par les musiciens présents).  

• Enfin, les compositions originales écrites par les compositeurs pour ces 
séquences sont jouées en direct, commentées et opposées l’une à l’autre, avec la 
participation de la salle (une bande-son comportant des effets sonores et des sons 
additionnels pourra compléter ces exécutions musicales, servant entre autres de 
repères de synchronisation). On pourra également écouter les musiques déjà 
réalisées sur ces extraits par Michaël Nyman, Pierre Henry, Cinematic Orchestra, 
etc.  

Compositeurs-interprètes présents (sous réserve de disponibilités) :   

• Lionel Jauréguy (Tic tac toc, La vie en rose,…) - Guitariste  
• Carlos Leresche (Albator, Le manège enchanté,...) - Flûtiste  
• Didier Riey (Les durs du mur, Martin matin,...) - Violoniste  
• Gilles Tinayre (Chouchou, Les Parrains,...) - Piano & claviers 

Durée : environ 1h40 environ. 
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Au travers de ce travail entrepris sous une forme ludique, on cherchera à provoquer chez 
les élèves : 
 
-  La recherche et l’analyse des déterminants présents dans une séquence filmique 

- La découverte et l’usage des « symboliques » musicales et sonores 
- La mise en phase stylistique des éléments visuels et sonores 
- La mise en phase rythmique des éléments visuels et sonores 

 
Cet atelier-concert s’adresse : 
 
- au grand public amateur de musique de film 
- aux professeurs et élèves des classes collèges au cinéma  
- aux professeurs et élèves des classes lycées au cinéma  
- aux professeurs et candidats au bac option cinéma 
- aux professeurs et candidats au bac option musique 
 
Dispositif technique requis : 

Son : 
Principe : sonorisation légère/ aérienne / électrostatique  
 
Composition de la formation musicale : 

- Guitare (Lionel Jauréguy) + 1 micro + 1 pupitre 
- Flûte  (Carlos Leresche)    + 1 micro + 1 pupitre 
- Violon (Didier Riey) + 1 micro + 1 pupitre 
- Piano + clavier + direction (Gilles Tinayre ) + 1 micro reprise du piano  
  + ligne directe stéréo pour clavier (2 jacks 6,35) + mini jack stéréo pour  
  sortie ordinateur + sortie stéréo du lecteur DVD. 
 
+ prévoir un multi-effet numérique avec réverb. 
+ 3 ou 4 micros (HF) et perches en avant-scène 
+ 3 retours bains de pied à répartir sur le plateau 
+ si possible : micros dans la salle prêts pour intervention public, avec hôtesse(s) 

Image vidéo : 
 Prévoir un lecteur DVD pour les séquences de l'atelier, à disposer sur scène a côté des 
claviers/piano 
 
Prix : 1.929 € HT 

Comprenant : intervention des compositeurs 
Non compris : TVA 5,5%, transport, hébergement et restauration pour 4 personnes 
 
L’atelier-concert peut aussi être présenté en coordination avec le Ciné-spectacle de 
L’homme à la caméra (le lendemain par exemple), offrant ainsi un complément 
scénique au projet. 
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Une mission 

Association non lucrative (Loi 1901) fondée en 2001 par Philippe Dupouy  
[ISG 1989/ESCP Europe 2001], Musique et Toile souhaite offrir à un large public 
de (re)découvrir la musique de film à travers concerts et spectacles, en 
mettant en valeur un répertoire musical contemporain aussi riche que varié, en 
favorisant la création et le talent des artistes, compositeurs ou interprètes, connus 
ou non du grand public. 

Les objectifs de Musique & Toile sont triples 

• Populariser l'accès à la musique d'orchestre (classique ou autre) en profitant du 
lien de la musique avec le 7ème art et la télévision. La musique de film permet de 
sensibiliser un plus large public à la musique classique, considérée comme 
plus « abordable » grâce aux références et aux « images émotionnelles » 
cinématographiques ou télévisées qu'elle véhicule. 

• Permettre aux musiciens et à leurs formations d'exprimer leur talent à 
travers l'interprétation du répertoire de la musique de film, notamment sous la 
forme de concerts thématiques. 

• Donner l'occasion aux compositeurs français de montrer leur savoir-faire lors de 
concerts, de rencontrer leur public, et ainsi encourager la création musicale 
pour le cinéma et le petit écran, tout en suscitant de nouvelles vocations. 

Parce que la Musique de Film sait parler au cœur de chacun, Musique et Toile 
souhaite promouvoir ce genre sous-exploité en concert, en développant toute une 
palette de programmes interprétés par des artistes professionnels de haut 
niveau, tous passionnés par un répertoire de qualité, varié, qui séduira les plus 
petits comme les plus grands. 

 A la croisée de deux passions largement partagées - la 
musique et le cinéma -, la Musique de Film parle aussi à la 
mémoire des spectateurs ; elle apporte sensations et 
souvenirs ; elle nous « parle » et revêt, pour chacun, un 
sens particulier… et concret : d’un abord plus facile pour un 

public majoritairement peu enclin à la musique classique en concert, la Musique de 
Film devient un vecteur qui permet à beaucoup de (re)découvrir ce genre en 
particulier et de goûter au plaisir du concert, dans un contexte plus « léger » et plus 
« rassurant ». 

Depuis 2001, Musique et 
Toile a produit, organisé 
et vendu plus de 300 
représentations 
(concerts et spectacles 
musicaux). 

L’association propose 
plus de 40 programmes 
thématiques différents 
(dont les 3 comédies 
musicales « Singin’in 
Paris ! »), développe 
notamment l’Orchestre 
Cinématographique de 
Paris (OCP), et agit pour 
le compte d’autres 
compagnies dans le 
domaine du spectacle 
musical en tant que 
structure de production 
déléguée ou 
d’administration 
(comptabilité, traitement 
des payes…). 

Ouvert en octobre 2009, 
le nouveau site Internet 
de l’association propose 
un panorama complet de 
ses activités et de très 
nombreux extraits vidéo 
de ses réalisations : 

musique-et-toile.fr 

Musique et Toile est 
titulaire d’une licence 
d’entrepreneur de 
spectacles de 2ème 
catégorie.  
 

Assurance : AXA 
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• Contact Artistique : 

Gilles TINAYRE - Concepteur & Compositeur 

1 3, rue Washington - 75008 Paris  

�  +33 (0)6 70 70 65 56    � gtinayre@free.fr  

http://www.myspace.com/gillestinayre 

http://musique-et-toile.fr 

Luc Baumaire 

�  +33 (0)6 13 02 09 71 � luc-baumaire@musique-et-toile.fr 

• Distributeur du film : 

    ARKEÏON Films   

    10/12, rue de Chartres – 92200 Neuilly-sur-Seine 

    �  +33 (0)1 46 43 23 51 � arkeion@wanadoo.fr 

• Illustrateur : 

    NISHI 

    http://nishibd.blogspot.com 

• Contact Production déléguée : 

Philippe DUPOUY - Président 

Musique et Toile (association L.1901) 

150, rue Saint-Maur - 75011 Paris 

�  +33 (0)6 62 35 04 15  � philippe@musique-et-toile.fr  

• Contact Booking : 


